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iur des setioni de côtes consiérnbks, u lui donne jusqu'à un certain point dernières. Il a eu la corisointion encore cette.nnée' de donner le
fn ll pparence de ytraic icnt.on ; naars il n'a pas été observé que les joints bapi ému à un bon nombre d'infidèles. Nous espérons que le R. P.
fussent toujours da,îns des directions parallüles dans deà sections éloignées 3ourrussa voudra bien nous passer quelques détails de son intéres-
l'une a l*autre1.

2. G;éiss.
n Le granite paraît passer gradiellemiienlt a un gnóis qui semble participer

aussi snuvent 1'tn1 qguilil syniiqe qiueul'une qualité granitiqghe. .Etn gé-
Iéli les strntes sont richcs, et quîelquilefîuiq i titi tel point, qu'il est lifliîile
le relnaitre lur. plongeriet moyei ;¯ ais elles sott parfois d'une régu-
Inrité l' un bel efTet.. On in'a pas observé que i.haque strate fût généanle
inent aceaparée par tI seul inrale; tmais elle .se composait ordninrcment
.le pî.,ieu rs tdont 1%'in prélominait forteinent. Les lits feldpaiiiques se

omiposent quelquefois d'un granfite oi d' syénite parfaite, nyant précisé-
tiletit le earretcre ult granite massif d-nu-lu-suu ,¯et il-, Ont quelquefois plu-
sieurs pieds oi<eur. Les lits niti arés se préettent ordinairement pous
la firm de m ins ellise; et lez lits aiphiboliques sots colle d'un shste de
cette qualité.- Touis cer lit5 se préenteti interposés l'un avec l'autre clans
divers raprsi et qitnnd les strates sont minces et réguhareset qe le feld.-
patIh et l-nii rouge oncté, .ette couleur alternant a ec le gris des bantees tu-

cacees, et le noir des bandes 'n mhiboliqutmes, forne utre roelbe rubanée d'une
grainde beauté.

c Tant le gnéla ite le granite sont tres-souvetttraversés par in ancien
rystème de digues ou veines d'un earaetère granitique.- Ces digues sont gé-
niéralenent à- gras grain, três-feldspathiques Out.trés-quartzeses, quelque-
fnis entièrement l'ut' uu 'autre, et elleise coup e it sotiveit l'une lautre, ainsi
que la roce, de itantiite à former s-tir sa surfie ti véritable résau, et à
présenter des rapports <'une fature rés-compliquée. Dans le gnéiss, cette
roTîplicaltion est augmentée par la stra tiGntiin. [atiicti .reruent qua n elle
est clans tan état dle contorsinti. Ces digues out veines sart d'ordinaire forte-
tient soudées à leurs nurailles, et n'ont nuruIne tendance p'articulière à s'en
fendre ou détacher, et elles parair.sent quelquefois constituer, dans des nires
lim.irs, presque autant dle la mîlasse qu'elles coupent que la. roche primitive
elle-même. Il ne parnit pas v avoir des minératNx inétullifères associes avec
ces veines ou filonls.-.1 coZtinuer.

Les RR. PP. Garin et Lqverlochîre, qm étaient partis nu rotm-
menceinent (le -Mai dernier pour f:ire leur visite annuelle aiux Sau-
vang;es dle Téinskaing, Abbittibbi etc.,. viennent d'arriver à Mon'
tréfil plemt:s de santé, mais excédés de fitigue. Leur voyge a été
dies phtî heuireti.,ct le Seigneuttr a daign bénirleurs-trava:x.Cur le
suceés a dépassé leurs espérnces.- Ils ont poussé leur excursion
j.tsqu'à Moore Fuctory,- Pon'trée de la Baie d'Hudson. C'est la
pt emière fuis que des 'prêtres Cnthuliqtues visitent ces contrùcs, où
les Satvages sont três-îtonbreux. Lur apparition- a f.it une sen-
stationi profonde parmi ces pauvres Indiens,qui étaient tout stupéfaits
en eniudat-des Robes Noires parler leur Innue. chanter des cai-
tiques etn leur langue. et surtout en contemphnut la beaut, l'ordre et
la maiujesté de tos céréinonies religieuses. Ils ouît trouvé, à leur
.rrivéc dans ces parages. un assez bon nombre de Sauvages des
divers postes qui enivirotnent cette immense Buik. Piusieurs ont
t 'oignéle désir dle voir aller1he7 eu île dvraies Robes-Noires (des
prêtres Cîthtoliquies),-" pour les instruire, aur aussi,-de la Ste. priè-
re (Rehg:on). Nos zéls Missionnaires ouit ci la consolation rl'eti
lei ptiser pluzieurs qui avaietnt été prepares d'arvatnce rar quelques
néophytes ,d'Abbiitibbi avec qui ils -co nurnitiniqtent quelquefois;dis ai-
iraient déjà la religon sans la conniître et «nt fait le grands efforts
îtour' s'instruire. Conni te les Rle PP..avaient eu soin de.descendre

1n~i'ruUe <la ns le tcmu ps joù :un grand nombre le leurs Néophytes le
Témikmtning, Abbitibbi; Grund-Lacei.. y transportent les lîellete-
ries de leurs postes respectifs,-ils ont pu faire uie Mission crn t gle.
et la mauuni re édifiante dont les bons ind:ens s'y sont- eormportés,ulmc
pals peu contribué a toire concevoir ine haute estimiie <le tiotre Ste.
Religion:à leurs.compatriutes infidèles Le 1i".: Laverlochère, de
qui nous tenoins ces quilquies détails et qui. comme nous l'espronf.
nous ei donnera de plus4 circonstanciés, nous a appris Cin mme
ieilus que Pnecueil,qu'ls ont rerun de la part île J'honorable M\.Miles,
Bouirgeois dt fi>rt de-Maou, est a'-dessus tic tout éluogre. Nous
tniiisonms bien sincrèrement noitre recoinnuissance à cellties Ill.PP.
pour les- procédés géréroîix dont ils sont l'objet île la part des

igns de tete puissante Coim pagnie. -Une grande mnortalita a-re-
gri l'hiver dèrnier à Témisk- tg. Il y uava.tit encore uin gran il
nombre (le mulades et tous étihietitclatis la consternation lors d--
I'urrivée des mission naires uit milieu d'ux. Mais la présence le
ceuix que ces bons Indiens tie nomnmtent pas autretment que leurs Pè-
rcs, raniia leur couruge, et ils n'oit ou que dpux décès à signaler
depuis le 'pî intemps, en sorte que cette espèc'e l'épidetfmic a disparu
presque cntièrmIuemît.

Le R. P. :Borrossa est, nussi de retour de sa laborieuse et loin-
faine mission du Str. Murice. On nous dit qu'il iy rencontré tons
ces chers Sauvnges;qu'd oditiinstruits es déjà baptis'cs années

-- 0 z
C'heminn defcr. de Si. .Jndréa Québec. -Le .N'ewrunswicker couitieht

une nouvelle ti doit intéresser les citoyens de' Québec et les exciter à faire
de leur coté le grands eflorts pour obtenir Paccomplissement du grand ouvra-
ge national qui duublera l'importance île leur ville, qui fera plus en dix ans-
pour l'avancement tlu pays que ne le feraient des siècles, si on y laissait les

heloses prendre leur cours naturel et lent. Le journal cité plus haut nous ao-
1 rend donc que les algaires de la compagnie du chemin le fer île St. Andrié à'
Québcc donnent les meilleures eseérances'de succèà:A- Londresquatre mille
ar.tions avaient été placées, et tin nombre plus considérable de demandes
éait-encore enrégistré.- Le vicomte Bury a pris 200 actions, un banquier
ci a pris 100 ; de stimples commis dans les bureaux publics en prennent de
O a 10 parts. M. Robinson, qui a termine ei Angleterre tous les arrange-
ments dont la compgnie l'avait chargé, a dû s'embarquer sur le Guadal-
guir;ir;- les opérations coinmenceront aussitôt après.son arrivée. - Canadien.

I3AÑQUl D'ANGLETEÉRE>
Les comptes de la. semaine, finissant le 31 jmillet, corparés avec

ceux de la semaiîe précédente,-présentaient le résultat suivant:
Une diminution de circula.iion de £11076
Une augmentation .de dépôts publiques de 293·
Une timinution d'autres dépôts de 10 15J'
Une augmentation de surelés de 398653
Une diminution d'argent de barre (Bullion) de 439097
Une angmentation de résidu de'- 10493
Une diminution de réserve e42642

Nous voyons par le. Pilot qu'il va. paraître un nouveau journal dans:
la ville d'Hanilton. C'est un.journal réformiste qui aura pour' titre

Sentinel," et qui sera conduit par M. .Tohn Douglass. " En religion,
dit le prospect us, la Sentinel gardera une stricte neutralité, laissant à
chaque secte et chaque dénomination le plein et libre privilége de pro-
pager ses principes sans intervention."Nous sonhaitons bonne réussite
a notre confrèro et nous nous applaudissous avec le Pilot de la manière
courtoise avec laquelle 'IHaniltcn Spectator accueille le nouveau venui.
sans se laisser-dominer par l'esprit de parti.

Par le dernier Vapeur d'Europe est arrivé l'honorable W. H. Draper;
qi se reud, dit-on, immédiatement dans le Haut-Canad.d

L'honorable Silas Wright est mort subitement le 27 août à sa rési-
dence de Canton. C'était, selon les journaux américains, un vrai hort-
fnéta homme, dans toute la furce du terne.-

-- o
Le New- or/ Express atmmonce la mort dle M. Lansselles;ln des

udes-de-e:nmp de Lord Elgin ;l'hoàorable Monsieur est décédé ;à
New-Port ou-sa mort a fait une grande sensatno n-

I lier malin, il y aren à Boucherville tn service solennel chanté pour
le repos de l'àme de feu AT. le grand-vicaire Huldofi. Mgr. de Marty-
ropulis a prêché, et 21 prêtres :les .environs-étaient présents, et étaient
venus par là rendre dn derniér honog-c aux vertus du vénérable-dé--
cunt. C'tst la Fabrique qui o fait chanté ce service.

*i y.a eu Qu à Qéb'ec, dimnanch-e dernier un in-céndie qi a détruit
7 à 8 maisons. Comme le feur était' Près de Ville, les pompes ini--
rent bien du temps à parvemîîr au-lieu du sinistre, en sortà au'elles
he fuiront que. de peu d'utilité. Cinq de ces maisons alppartie inent
à N. 0'Brien; et n'étaient mas assurées.

Un de nos Correspo'adrnts nous écritentre at1rei choses, cequi
suit :" Muîlgré les nombreuses quêtes qui se font nctuellement dans
la Paroisse de Torrebonne. -pour l'établissement des Fières de Ste.-
Croix, on a-ti.ouvù moyclen din asser £12- : 5vr

Mardi prochaini.le 7 de septemiibre, mira ieu. laprairie un B.tzar
tenu par les Dames de Chînrité.nu jprofit des pauvres de la paroisse-
Les pores s'ouvriront à deux hteîres P. M. ,

,-----o
On nous informe qu'il y aura dimance nle p-è vëjres à-1- maison

<'école près de l'Evêché, fne assemblée descitoyens de Montréal,
qui s'intéressent à la noble cause le laTemipér-ance. Nous souhai-
tons que cette assemblée soit nomtbreuse. Nul doute. que nos con-
citoyens:omnpreînnnt tout ce que la société -de tempérnnue peut pro- -
duire de bien dants notre bonne ville, rict ne- leur couterai pour ve-
nir en aida à ceu>-qui foit t"us leurs efTorts pour repousser'loin de
nous l'ennemi le plus grand de notre prospérité et de notre. bonheu-


